
Près de 900 000 personnes vivent en région

Nord-Pas-de-Calais dans un quartier en Zone urbaine

sensible (Zus) ou en Contrat urbain de cohésion sociale (Cucs).

Ces quartiers se caractérisent par des difficultés socio-économiques

accrues. Alors que le revenu annuel moyen des Nordistes atteint

16 000 € par unité de consommation, il n’est que de 11 450 € pour

les résidents des Zus et Cucs de la région. 

L’objectif, pour la politique de la ville, de réduire les inégalités

sociales et les écarts de développement entre les territoires

conduit à apprécier l’ampleur des difficultés de chaque quartier

au travers du décalage constaté entre celui-ci et son

environnement proche. En Nord-Pas-de-Calais, 45 % de la

population des Zus et Cucs réside au sein d’un territoire considéré

en fort décrochage par rapport à son environnement.

  

La situation des quartiers Zus et Cucs 
en Nord-Pas-de-Calais au regard de
leur environnement



La poli tique de la ville, apparue en
France au cours des années 1970, vise
à amé lio rer la situa tion éco no mique
et sociale de cer tains quar tiers
urbains dits en dif fi culté et à réduire
les iné ga li tés entre ter ri toi res. Depuis
ses débuts, cette poli tique s’est
appuyée sur la défi ni tion de dif fé rents 
types de zona ges. En 1996, le Pacte de 
relance pour la ville a défini 751 Zones 
urbai nes sen si bles (Zus), carac té ri sées 
par de grands ensem bles ou des
quar tiers d’ha bi tat dégradé et par un
désé qui libre accen tué entre l’ha bi tat
et l’em ploi. Dix ans plus tard, cette
géo graphie prio ri taire s’est étendue
avec la défi ni tion de 2 493 quar tiers
en Con trats urbains de cohé sion
sociale (Cucs). À l’ex cep tion de neuf
d’entre elles, les 751 Zus de France
relè vent éga le ment d’un quar tier
Cucs et peu vent donc à ce titre cumu ler
les avan ta ges atta chés aux zonages
Zus et Cucs. Dans la suite de l’é tude,
les quar tiers Cucs qui ne sont pas des
Zus seront dénom més NQP, pour
Nou veaux quar tiers prio ri tai res.

Avec 73 Zus et 212 NQP, le
Nord-Pas-de-Calais appa raît comme
une région for te ment concernée par
la poli tique de la ville. La pré sente
étude vise à pré ci ser dans quelle
mesure ces quar tiers pré sen tent
des situa tions socia les en déca lage
avec le reste de l'ag glo mé ra tion
dans laquelle ils s'ins cri vent. Cette
ana lyse est com plétée par la
mise à dis po si tion de don nées
com plé men tai res et car tes sur le site :
www.insee.fr/Nord-Pas-de-Calais >
Publi ca tions > Pages de Pro fils > n°111
> don nées com plé men tai res

LE NORD-PAS-DE-CALAIS, UNE RÉGION
FORTEMENT CONCERNÉE PAR LA
POLITIQUE DE LA VILLE 

Au 1er jan vier 2006, 410 000 per son nes
rési dent dans l’une des 73 Zus du
Nord-Pas-de-Calais. Ces quar tiers,
his to ri que ment consi dé rés comme les
zones urbai nes les plus en dif fi culté,
concen trent ainsi plus d’un habi tant sur
dix de la région. En France métro po li taine,
cette part de la popu la tion rési dante
en Zus est lar ge ment infé rieure
(6,8 %) et seule l’Île-de-France, avec

11,1 %, pré sente une pro por tion
supé rieure à celle du Nord-Pas-de-Calais.
À ces 410 000 rési dents des Zus s’a jou tent,
par ail leurs, près de 508 000 per son nes
habi tant au sein d’un quar tier NQP
(Cucs hors Zus). L’im por tance de la
popu la tion concernée par la poli tique 
de la ville tra duit la très forte pré sence
de poches urbai nes de pau vreté en
région Nord-Pas-de-Calais.

LES SITUATIONS DE PAUVRETÉ, DE LA
RÉGION AUX QUARTIERS

Ces poches de dif fi culté s’ins cri vent
de sur croît au sein d’une région
elle-même en situa tion socio-éco no mique
glo ba le ment plus dégradée que le
reste des régions fran çai ses. En effet,
en 2009, 18,5 % de la popu la tion en
Nord-Pas-de-Calais vit en des sous
du seuil de pau vreté contre 13,5 %
en France métro po li taine ,

. Cette coexis tence de
dif fi cul tés loca les et régio na les n’est
pas tou jours cons tatée ail leurs en
France. À titre d’il lus tra tion, l’Île-de-
France, bien que très concernée par
la poli tique de la ville pré sente un
taux de pau vreté modéré. À l’in verse,
la région Lan gue doc-Rous sil lon, au
coude à coude avec le Nord-Pas-de-Calais

pour son taux de pau vreté très élevé,
pré sente une part de la popu la tion en
Zus deux fois moindre du fait d’une
pau vreté plus dif fuse sur le ter ri toire,
se concen trant moins sou vent qu’ail leurs
au sein de poches urbai nes.

DES QUARTIERS EN MILIEU URBAIN
DENSE

La poli tique de la ville vise à reva lo ri ser
cer tains quar tiers situés en milieu
urbain, ce qui explique que ces der niers
ne se répar tis sent pas uni for mé ment
sur le ter ri toire. Ils se concen trent ainsi 
le plus sou vent au sein de vil les assez
den ses et ne concer nent pas les
com mu nes au carac tère rural bien qu’il
puisse exis ter des espa ces de pré ca rité
en leur sein. Afin d’ap pré hen der la
répar ti tion spa tiale de ces quar tiers,
on s’in té resse à leur posi tion ne ment
au sein des uni tés urbai nes de la région.
Les uni tés urbai nes cor res pon dent
aux com mu nes ou ensem bles de
com mu nes pré sen tant une zone de
bâti continu qui comp tent au moins
2 000 habi tants . 

Dans les ter ri toi res les moins urba ni sés,
à l’ins tar des uni tés urbai nes de
Béthune, Saint-Omer et Armen tiè res,

Carte 1 : TAUX DE PAUVRETÉ EN 2009

Source :revenus disponibles localisés 2009 (Insee).



où la den sité de popu la tion est
rela ti ve ment faible, les quar tiers de la
poli tique de la ville sont natu rel le ment
moins pré sents . Dans les uni tés
urbai nes de Lille et Douai-Lens, zones
à la fois vas tes et très den sé ment
peu plées, envi ron 30 % de la popu la tion
habite dans un quar tier Zus ou Cucs.
Mais ce sont dans les uni tés urbai nes de
Valen cien nes et Mau beuge que les
quar tiers de la poli tique de la ville se
concen trent le plus for te ment ; le
nombre de rési dents en Zus et Cucs y
est en effet supé rieur à celui de ceux
habi tant hors quar tiers prio ri tai res.

LE DEGRÉ DE DIFFICULTÉ DES
QUARTIERS MESURÉ À PARTIR DU
NIVEAU DES REVENUS DES HABITANTS

Les dif fi cul tés obser vées dans les
quar tiers de la poli tique de la ville
peu vent revê tir diver ses for mes. Les
pro gram mes d’ac tions de la poli tique
de la ville s’ins cri vent ainsi dans cinq
champs d’in ter ven tion : l’ac cès à l’em ploi
et le déve lop pe ment éco no mique,
l’ha bi tat et le cadre de vie, la réus site
édu ca tive, la santé, la citoyen neté et
la pré ven tion de la délin quance. Afin
d’é clai rer la connais sance des quar tiers,

l’Insee a depuis quel ques années
contri bué à la pro duc tion de mul ti ples
indi ca teurs socio-éco no mi ques à
l’é chelle des quar tiers (indi ca teurs de 
chô mage, de mono pa ren ta lité, de
jeu nes sans qua li fi ca tion ou encore
de part de ména ges com po sés de six
per son nes et plus). Si l’a na lyse
spé ci fique de chaque indi ca teur
per met d’i den ti fier les dif fi cul tés
pro pres à chaque quar tier, la seule
étude du niveau des reve nus

 des habi tants au sein des
quar tiers per met d’é va luer « glo ba le ment »
le degré de pré ca rité des quar tiers.
Cet indi ca teur de revenu dit « par unité
de consom ma tion (UC) » cor res pond
pour un ménage à son revenu
annuel déclaré rap porté au nombre
d’é qui va lents adulte qui le com pose.
Il cor res pond donc au niveau des
reve nus per çus avant trans ferts
sociaux en tenant compte de la
struc ture fami liale du ménage. 

LES REVENUS DANS LES QUARTIERS
DU NORD-PAS-DE-CALAIS MOINS
ÉLEVÉS QU’AILLEURS

Con fronté à des situa tions de pau vreté
par ti cu liè re ment fré quen tes, le Nord-
Pas-de-Calais fait en outre face à une
fai blesse glo bale des reve nus dont
dis po sent les ména ges. En 2009, le
revenu médian des ména ges du
Nord-Pas-de-Calais s’é ta blit en effet à 
16 000 € par unité de consom ma tion,

Tableau 1 : PART DE LA POPULATION EN ZUS ET CUCS 
DANS LES UNITÉS URBAINES LES PLUS PEUPLÉES DE LA RÉGION

Unités
urbaines 2010

Population des
ménages résidant en

Zus  ou Cucs

Part de la population
en Zus ou Cucs (%)

Superficie de l’unité
urbaine (en km²)

Densité de la
population en 2008

(hab/km²)

Maubeuge 64 700 57 178 644

Valenciennes 176 300 53 440 759

Douai-Lens 160 300 32 485 1 051

Calais 30 500 31 105 931

Lille 287 500 29 443 2 288

Boulogne-sur-Mer 21 300 24 63 1 434

Dunkerque 35 400 20 167 1 081

Arras 16 600 20 106 825

Armentières 11 900 16 163 464

Saint-Omer 5 400 9 147 422

Béthune 27 700 8 752 467

Source : recensement de la population (Insee), sources fiscales 2009 (DGI - estimation Insee).

Carte 2 : REVENUS MÉDIANS PAR UNITÉ DE CONSOMMATION 
DANS LES UNITÉS URBAINES DU NORD-PAS-DE-CALAIS 

Source : RFL 2009 (DGI)



et classe la région au der nier rang des
régions de France métro politaine

. Le revenu médian nor diste
est ainsi infé rieur de 12 % au revenu
médian des autres régions de pro vince
(à 18 000 €), 14 % infé rieur au revenu
médian de Pro vence-Alpes-Côte d’Azur,
16 % infé rieur à celui de Rhône-Alpes et
enfin 34 % infé rieur à celui d’Île-de-France.

Cette plus forte pré ca rité cons tatée à
l’é chelle glo bale de la région Nord-
Pas-de-Calais se confirme à l’é chelle
des quar tiers de la poli tique de la ville. 
Le revenu médian des quar tiers Zus et 
Cucs s’é lève en moyenne dans la région
à 11 450 € par unité de consom ma tion 
contre 11 900 € dans les autres quar tiers
Zus et NQP de pro vince .
Cette dif fé rence ne s’ex plique pas par
une plus forte pré sence de quar tiers
à très fai bles reve nus dans la région.
En effet, 25 % des quar tiers Zus et NQP 
de la région affi chent un revenu médian
par UC infé rieur à 10 000 € contre 34 % 
en Pro vence-Alpes-Côte-d’Azur ou
encore 32 % dans les quar tiers de
pro vince hors Nord-Pas-de-Calais. En
revanche, la région se carac té rise
par une bien moindre pré sence de
quar tiers à reve nus plus favo ra bles :
25 % des quar tiers Zus et NQP de la
région affi chent un revenu médian
par UC supé rieur à 13 000 € contre
45 % en Pro vence-Alpes-Côte-d’Azur
ou encore 35 % dans les quar tiers de
pro vince hors Nord-Pas-de-Calais.

Les Zones urbai nes sen si bles concen trent
plus de dif fi cul tés que les autres
quar tiers de la poli tique de la ville. Le
revenu médian des quar tiers Zus
atteint en moyenne 12 100 €, soit
2 000 € de moins (– 17 %) que pour les
quar tiers NQP (Cucs hors Zus)

. Cette plus forte pré gnance
des dif fi cul tés au sein des Zus n’est
pas une spé ci fi cité régio nale puisque
cet écart de revenu se cons tate aussi
ail leurs en pro vince, la dif fé rence
attei gnant même – 22 %. 

Graphique 1 : DISTRIBUTION DES REVENUS MÉDIANS DES QUARTIERS DE LA
POLITIQUE DE LA VILLE

Note de lecture : un quart des quartiers de la politique de la ville en Nord-Pas-de-Calais ont un revenu
médian inférieur à 10 000 € (niveau du 1er quartile), la moitié un revenu médian inférieur à 11 400 €
(médiane), et un quart ont un revenu médian supérieur à 13 100 € (niveau du 3e quartile). Le revenu médian 
de la région Nord-Pas-de-Calais s’établit en outre à 16 000 € (indiqué par le symbole  )
Source : revenus fiscaux localisés des ménages 2009 (DGFIP) - Traitement Insee.

Graphique 2 : DISTRIBUTION DES REVENUS MÉDIANS DES QUARTIERS 
DE LA POLITIQUE DE LA VILLE SELON L’UNITÉ URBAINE D’APPARTENANCE

Source : revenus fiscaux localisés des ménages 2009 (DGFIP) - Traitement Insee.



ZOOM SUR LES UNITÉS URBAINES DE
LILLE, DOUAI-LENS, VALENCIENNES ET
MAUBEUGE

Dans un contexte de fai blesse des
reve nus au niveau régio nal, les
aires urbai nes du Nord-Pas-de-Calais
connais sent éga le ment des reve nus
fai bles. Il existe tou te fois au sein de la
région des dif fé ren ces de reve nus
impor tan tes entre uni tés urbai nes.
Alors que Lille et Arras affi chent des
reve nus médians éle vés, supé rieurs au
revenu médian régio nal , d’au tres
uni tés urbai nes de la région ont des
reve nus médians beau coup plus fai bles
à l’i mage de Four mies (12 200 €),
Mau beuge (13 100 €), Aves nes-sur-Helpe
(13 700 €) ou Valen cien nes (14 000 €).

L’a na lyse ter ri to ria lisée des reve nus
au sein des quar tiers Zus et NQP nous
conduit à foca li ser notre atten tion sur
quatre gran des uni tés urbai nes de la
région conte nant cha cune plus de
vingt quar tiers Zus et NQP : Lille,
Douai-Lens, Valen cien nes et Mau beuge.
Ces quatre uni tés urbai nes ras sem blent
77 % de la popu la tion des Zus et NQP
de la région.

C’est dans l’u nité urbaine de Mau beuge,
l’une des plus pau vres de la région,
que les reve nus décla rés dans les
quar tiers de la poli tique de la ville
sont éga le ment parmi les plus bas

, . La moi tié des
quar tiers pré sen tent ainsi un niveau
de revenu infé rieur à 10 700 € par
unité de consom ma tion. Le quart des
quar tiers les plus pau vres affi chent
par ail leurs un niveau de revenu 
par ti cu liè re ment faible : moins de
8 800 €.
À l’in verse, dans les quar tiers Zus et
NQP des uni tés urbai nes de Lille et
Valen cien nes, les reve nus décla rés
sont sen si ble ment plus éle vés : leur
niveau médian est de 11 800 €. Ces
ter ri toi res se carac té ri sent même par
la pré sence de quar tiers aux reve nus
rela ti ve ment plus favo ra bles : un
quart d’entre eux ont un revenu qui
excède 13 500 €. Si les niveaux de
reve nus dans les quar tiers de ces deux 
uni tés urbai nes pré sen tent de for tes
simi li tu des, ce n’est pas le cas de
l’en vi ron ne ment dans lequel ils se

situent : le revenu médian de l’u nité
urbaine de Lille est en effet lar ge ment
supé rieur à celui de Valen cien nes
(res pec ti ve ment 17 100 € et 14 000 €).
La hié rarchie qui se des sine entre
uni tés urbai nes en matière de reve nus
ne déter mine ainsi pas tota le ment le
degré de dif fi cul tés ren con trées au
sein des quar tiers qui s’y trou vent. 
Enfin, les quar tiers de l’u nité urbaine
de Douai-Lens se carac té ri sent par des
niveaux de reve nus inter mé diai res :
leur niveau médian est de 11 100 €.
Les quar tiers en très forte dif fi culté y
sont en outre moins sou vent pré sents
qu’à Mau beuge. Les quar tiers en
situa tion plus favo rable y sont éga le ment
pro por tion nel le ment plus rares qu’à
Lille et Valen cien nes. Au final, c’est
dans l'unité urbaine de Douai-Lens
que les écarts de reve nus médians
entre quar tiers sont les plus fai bles.

DES QUARTIERS EN DÉCALAGE PAR
RAPPORT À LEUR ENVIRONNEMENT

La loi du 1er août 2003 a affirmé
l’ob jec tif, pour la poli tique de la
ville, de « réduire les iné ga li tés socia les
et les écarts de déve lop pe ment entre
les ter ri toi res ». Les écarts concer nent
à la fois la popu la tion et le ter ri toire
en tant que tel, l’as pect urbain
(encla ve ment, loge ment, des serte...),
l’as pect éco no mique (emploi, qua lité
de l’offre com mer ciale, inté gra tion
de fonc tions éco no mi ques dans le
tissu urbain) et l’as pect social (inser tion,
forma tion, réus site sco laire). Cet objec tif
de réduc tion des écarts conduit à
ana ly ser la situa tion des quar tiers en
réfé rence à leur envi ron ne ment
proche. Un quar tier sera consi déré
comme d’au tant plus en dif fi culté
qu’il pré sente un décro chage impor tant
par rap port à la situa tion socio-
éco no mique de son envi ron ne ment.
Cette mesure du décro chage est
appré hendée au tra vers du cal cul de
l’é cart entre les reve nus per çus par les
habi tants du quar tier et les reve nus
per çus par les autres habi tants de
l’u nité urbaine auquel appar tient le
quar tier. Cet écart de revenu entre
quar tier et unité urbaine est appelé
dans la pré sente étude « con traste ». 

Les habi tants des quar tiers de la
poli tique de la ville décla rent en
moyenne un revenu annuel infé rieur de
5 200 € à celui des habi tants rési dant
ail leurs dans l’u nité urbaine englo bante.
L’é tude plus pré cise des écarts de
reve nus conduit à for mer trois clas ses
de quar tier en fonc tion de l’in ten sité de
ce con traste de reve nus. La pre mière
classe dite « quar tiers en faible con traste »
se com pose du tiers des Zus et Cucs
ayant les plus fai bles écarts de reve nus
avec leur unité urbaine (au maxi mum
3 900 €). La classe des « quar tiers en
con traste modéré » regroupe le tiers de
quar tiers dont les écarts de reve nus
sont com pris entre 3 900 € et 6 100 €.
Enfin, les quar tiers res tants for ment le
groupe dit « en fort con traste » (écart
supé rieur à 6 100 €).
Cette mesure du décro chage glo bal
du quar tier par rap port à son
envi ron ne ment est com plétée par
l’é tude de la dis pa rité des reve nus à
l’in té rieur de cha cun d’entre eux. Un
fort con traste ne per met en effet
pas d’af fir mer que l’in té gra lité des
rési dents du quar tier per çoit des
reve nus très infé rieurs à l’en vi ron ne ment.
À l’in verse, un quar tier en faible
con traste de reve nus peut cacher une
situa tion très pré caire dans une
sous-zone du quar tier. La dis pa rité
mesure l’é cart entre les reve nus des
ména ges les plus aisés et des
ména ges les plus pau vres ; elle per -
met ainsi d’ap pré hen der l’é ven tail
des reve nus au sein de chaque quar -
tier. L’é tude de la dis pa rité des
reve nus au sein de l’en semble des
quar tiers Zus et Cucs nous apprend
que la moi tié d’entre eux pré sente un
écart de reve nus entre les plus aisés et 
les plus pau vres de plus de 10 750 € ;
ces quar tiers sont ici consi dé rés
comme « en dis pa rité forte ». Les
autres quar tiers sont dits « en dis pa -
rité faible ».
L’é tude conjointe du con traste et de
la dis pa rité d’un quar tier nous per met 
au final de mesu rer le degré de
décro chage du quar tier rela ti ve ment
à son envi ron ne ment et de cons ta ter
si ce décro chage touche uni for mé ment
la popu la tion du quar tier .



LES ZUS PRÉSENTENT DES CONTRASTES 
MARQUÉS AVEC LEUR
ENVIRONNEMENT 

Parmi les 274 quar tiers Zus et NQP de
la région, 97 (soit 35 %) sont en fort
con traste : le revenu annuel moyen
des habi tants de ces quar tiers est en
moyenne infé rieur à celui des
habi tants de l’en vi ron ne ment proche
d’au moins 6 100 €. Plus de la moi tié
des Zus (42 sur 73) appar tien nent à
cette caté gorie ; on cons tate plus
par ti cu liè re ment que tou tes les Zus
les plus peu plées (plus de 10 000 hab.) 
de la région sont en fort décro chage.
Ainsi, près de 75 % des habi tants des
Zus du Nord-Pas-de-Calais rési dent au 
sein d’un quar tier avec des reve nus
très infé rieurs à ceux de l’en vi ron ne ment
englo bant . Parmi les NQP,
55 quar tiers sur 197 cor res pon dent à
des quar tiers en fort con traste ;
con trai re ment aux Zus, ces quar tiers
ne concen trent qu’une part modérée
de la popu la tion glo bale des NQP de
la région (23 %).
Parmi ces 97 quar tiers glo ba le ment
en situa tion défa vo rable, 53 quar tiers
sont de sur croît dans une situa tion de
décro chage géné ra lisé par rap port à
l’en semble des habi tants (quar tiers dit
en dis pa rité faible). En Nord-Pas-de-Calais,
res pec ti ve ment 33 % et 9 % de la
popu la tion des Zus et NQP habi tent
ainsi un tel quar tier. 

À l’in verse, 85 quar tiers Zus et NQP de
la région pré sen tent des niveaux de
reve nus rela ti ve ment pro ches de
ceux cons ta tés ail leurs loca le ment.
Cette « proxi mité » (ou faible con traste)

ne signifie pas que les reve nus décla rés
dans ces quar tiers sont plus éle vés
qu’ail leurs mais indique que la situa tion
socio-éco no mique des habi tants sur ces
ter ri toi res ne dif fère pas ou peu de celle
des habi tants hors quar tiers prio ri tai res.
Ces 85 quar tiers cor res pon dent le plus
sou vent à des NQP (77 pour seu le ment
8 Zus). 40 % de la popu la tion des NQP
rési dent dans l’un de ces quar tiers
contre seu le ment 7 % de la popu la tion
des Zus. On note tou te fois qu’une très 
large part de cette popu la tion en faible
con traste réside au sein de quar tiers
iden ti fiés comme peu homo gè nes en
ter mes de reve nus décla rés (dis pa rité
forte). Dans ces quar tiers, le décro chage
glo ba le ment moins mar qué masque des
situa tions de pré ca rité poten tiel le ment
impor tan tes pour une partie de leur
popu la tion.

La popu la tion rési dant dans des quar tiers
en fort con traste ne se répar tit pas
uni for mé ment sur le ter ri toire. Alors
qu’elle repré sente 45 % de la popu la tion
des quar tiers de la région, cette part
varie de 83 % dans l’u nité urbaine de
Lille à seu le ment 11 % dans celle de
Douai-Lens  .

DES QUARTIERS EN FORT DÉCROCHAGE 
À LILLE ESSENTIELLEMENT DU FAIT
D’UN ENVIRONNEMENT PLUS AISÉ

Les quar tiers de l’u nité urbaine de
Lille se carac té ri sent par une situa tion
socio-éco no mique dégradée en
com pa rai son de celle de leur
envi ron ne ment. Les reve nus au sein
des Zus et NQP sont en effet très
infé rieurs à ceux des rési dents de

l’u nité urbaine. Les quar tiers en fort
décro chage, au nombre de 34 (sur
47), regrou pent 83 % des habi tants
des quar tiers prio ri tai res de l’u nité
urbaine de Lille. À l’in verse seuls
trois quar tiers, ras sem blant 2 % de la
popu la tion des Zus et NQP de l’u nité
urbaine, sont en faible con traste. Cet
éloi gne ment entre quar tiers et
envi ron ne ment glo bal s’ex plique
avant tout par le haut niveau de
revenu cons taté à l’é chelle de l’u nité
urbaine .

Parmi les 34 quar tiers en fort
décro chage, 8 d’entre eux dont en
par ti cu lier la Zus de Rou baix-Est, la
Zus de Lille-Sud et son exten sion en
quar tier Cucs, se carac té ri sent de
sur croît par des dif fi cul tés tou chant
de façon homo gène l’en semble des
habi tants de ces quar tiers (dits en
faible dis pa rité). En revanche, dans les 
26 autres quar tiers en fort décro chage,
qui ras sem blent 56 % de la popu la tion
des Zus et NQP de l’u nité urbaine, la
situa tion socio-éco no mique dégradée
ne concerne pas uni for mé ment
l’en semble de ces ter ri toi res (dits en
forte dis pa rité). À l’in té rieur de ces
quar tiers se côtoient vrai sem bla ble ment
des popu la tions en forte dif fi culté et
des popu la tions en situa tion moins
défa vo rable.

Tableau 2 : RÉPARTITION DE LA POPULATION DES QUARTIERS SELON LEUR NIVEAU DE CONTRASTE ET DE DISPARITÉ

Unité : %

Part de la population des
quartiers en :

Ensemble Zus NQP (Cucs hors Zus)

Contraste faible / disparité faible 6 2 10

Contraste faible / disparité forte 19 5 30

Contraste modéré 30 21 36

Contraste fort / disparité forte 25 40 14

Contraste fort / disparité faible 20 33 9

Total 100 100 100

Note de lecture : pour l’interprétation des couleurs, se référer au guide de lecture.
Source : revenus fiscaux localisés des ménages 2009 (DGFIP) - Traitement Insee.
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Carte 3 : REVENUS MÉDIANS 2009 DANS L’UNITÉ URBAINE DE LILLE ET SES QUARTIERS ZUS ET NQP

Source : revenus fiscaux localisés des ménages (Insee, DGFIP).

Carte 4 : CONTRASTE ET DISPARITÉ DES QUARTIERS ZUS ET NQP DE L’UNITÉ URBAINE DE LILLE

Source : revenus fiscaux localisés des ménages (Insee, DGFIP).
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Carte 6 : CONTRASTE ET DISPARITÉ DES QUARTIERS ZUS ET NQP DE L’UNITÉ URBAINE DE VALENCIENNES

Source : revenus fiscaux localisés des ménages (Insee, DGFIP).

Carte 5 : REVENUS MÉDIANS 2009 DANS L’UNITÉ URBAINE DE VALENCIENNES ET SES QUARTIERS ZUS ET NQP

Source : revenus fiscaux localisés des ménages (Insee, DGFIP).



SUR L’UNITÉ URBAINE DE MAUBEUGE,
LES DIFFICULTÉS DES QUARTIERS FONT 
ÉCHOS AUX DIFFICULTÉS DE
L’AGGLOMÉRATION

En excluant les quar tiers de l’u nité
urbaine de Lille en rai son de la spé ci fi cité
de ce ter ri toire, on estime que 26 %
des habi tants des Zus et NQP de la
région rési dent au sein d’un quar tier
iden ti fié en fort con traste par rap port
à son envi ron ne ment. À Valen cien nes,
cette part atteint 30 %, ce qui indique
une pré sence légè re ment plus
fré quente qu’ail leurs (hor mis Lille) de
quar tiers en fort décro chage dans
cette unité urbaine  . 

À Mau beuge, 7 quar tiers sur 21 sont
iden ti fiés en fort con traste dont la Zus 
« Sous-le-bois, Dou zies, Mont plai sir »
et le NQP « Épi nette ». Les autres
quar tiers en fort con traste ne
comp ta bi li sant que peu d’ha bi tants,
seule 24 % de la popu la tion des Zus

et NQP de l’u nité urbaine est, au total,
concernée par une situa tion de fort
décro chage. Ce moindre décro chage
ne tra duit pas de moin dres dif fi cul tés
dans ces quar tiers. Au con traire, dans
cette unité urbaine aux reve nus parmi 
les plus bas de la région, la situa tion
des quar tiers en dif fi culté se rap proche
« néces sai re ment » plus de celle de
l’en vi ron ne ment glo bal. On note par
ail leurs que les quar tiers en fort
décro chage sont éga le ment le plus
sou vent en faible dis pa rité, ce qui
indique que l’en semble de leurs habi tants
sont concer nés par des dif fi cul tés
socio-éco no mi ques.

Les quar tiers de l’u nité urbaine de
Douai-Lens se carac té ri sent par des
dis pa ri tés de reve nus moin dres
qu’ail leurs dans la région .
Par ail leurs, le niveau médian des
reve nus au sein des quar tiers ne
s’é carte le plus sou vent que modé ré ment
de celui du reste de l’u nité urbaine.

Au final, 30 quar tiers sur 64, abri tant
la moi tié de la popu la tion des
quar tiers prio ri tai res de Douai-Lens,
sont consi dé rés comme étant en faible
con traste. Les quar tiers en con traste
modéré y sont éga le ment sur re pré sen tés.
À l’in verse, seuls 9 quar tiers sur 64
sont iden ti fiés comme étant en fort
décro chage. Ces quar tiers sont par
ail leurs le plus sou vent de taille petite
ou modérée (à l’ex cep tion des Zus
« Grande Rési dence » et « quar tier de la
répu blique »). Au final, seule 11 % de
la popu la tion des Zus et NQP de l’u nité
urbaine de Douai-Lens rési dent dans
un quar tier dont la situa tion tranche
for te ment avec son envi ron ne ment. 

Tableau 3 : RÉPARTITION DE LA POPULATION DES QUARTIERS DES QUATRE PLUS GRANDES UNITÉS URBAINES SELON
LEUR NIVEAU DE CONTRASTE ET DE DISPARITÉ

Unité : %

Part de la
population des

quartiers en :
Ensemble Lille

Ensemble
hors Lille

Valenciennes Douai/Lens Maubeuge

Contraste faible /
disparité faible 6 0 9 9 18 2

Contraste faible /
disparité forte 19 2 27 29 31 30

Contraste modéré 30 15 37 32 40 44

Contraste fort /
disparité forte 25 56 10 13 4 2

Contraste fort /
disparité faible 20 27 16 17 7 22

Ensemble 100 100 100 100 100 100

Note de lecture : pour l’interprétation des couleurs, se référer au guide de lecture.
Source : revenus fiscaux localisés des ménages 2009 (DGFIP) - traitement Insee.

GUIDE DE LECTURE

Analyse de la situation d’un quartier
selon son contraste et sa disparité

Disparité faible 
(inférieure à 10 750 €)

Disparité forte 
(supérieure ou égale à 10 750 €)

Contraste faible (inférieur à 3 900 €)
Des quartiers en faible décrochage / cette

situation plus favorable concerne
l’ensemble du quartier

Quartiers globalement en faible
décrochage mais présence en leur sein de

poche(s) plus en difficulté

Contraste fort (supérieur à 6 100 €)
Des quartiers en fort décrochage / cette

situation dégradée concerne l’ensemble du
quartier

Quartiers en fort décrochage mais présence 
en leur sein de poche(s) en situation moins

défavorable
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Pour en sa voir plus :

• Rap port de l’Onzus 2011, 
Obser va toire na tio nal des zo nes ur bai nes sen si bles, les Édi tions du CIV, 2011.

• « Con naître pour agir : des in di ca teurs au ser vice des po li ti ques so cia les », 
Insee Nord-Pas-de-Ca lais, Pa ges de Pro fils, n°92, juin 2011.

Si tes in ter net

@ Site in ter net de l’Insti tut Ré gio nal de la Ville (Irev), Centre de res sour ces ré gio nal po li tique de la ville en Nord-Pas-de-Ca lais :
www.irev.fr

DÉFINITIONS

– Un in di vi du (ou un mé nage) est consi dé ré comme pauvre lors qu'il vit dans un mé nage dont le ni veau de vie est in fé rieur au
seuil de pau vre té. L'Insee, comme Eu ros tat et les au tres pays eu ro péens, me sure la pau vre té mo né taire de ma nière re la tive
alors que d'au tres pays (comme les États-Unis ou le Ca na da) ont une ap proche ab solue. Dans l'ap proche en ter mes re la tifs, le
seuil de pau vre té est dé ter mi né par rap port à la dis tri bu tion des ni veaux de vie de l'en semble de la po pu la tion. Eu ros tat et les
pays eu ro péens uti li sent en gé né ral un seuil à 60 % de la mé diane des ni veaux de vie. La France pri vi légie éga le ment ce seuil,
mais publie des taux de pau vre té se lon d'au tres seuils (40 %, 50 % ou 70 %), confor mé ment aux recommandations du rapport 
du Cnis sur la mesure des inégalités.

– Le ni veau de vie est égal au re ve nu dis po nible du mé nage di vi sé par le nombre d'u ni tés de consom ma tion (UC). Le ni veau
de vie est donc le même pour tous les in di vi dus d'un même mé nage. Les uni tés de consom ma tion sont gé né ra le ment cal cu lées
se lon l'é chelle d'é qui va lence, dite de l'OCDE, mo difiée qui at tribue 1 UC au pre mier adulte du mé nage, 0,5 UC aux au tres
per son nes de 14 ans ou plus et 0,3 UC aux en fants de moins de 14 ans.

– Le re ve nu dis po nible d'un mé nage com prend les re ve nus d'ac ti vi té, les re ve nus du pa tri moine, les trans ferts en pro ve nance 
d'au tres mé na ges et les pres ta tions so cia les (y com pris les pen sions de re traite et les in dem ni tés de chô mage), nets des
im pôts di rects. Quatre im pôts di rects sont gé né ra le ment pris en compte : l'im pôt sur le re ve nu, la taxe d'ha bi ta tion et les
con tri bu tions so cia les gé né ra li sées (CSG) et con tri bu tion à la ré duc tion de la dette so ciale (CRDS).

– La no tion d’u ni té ur baine re pose sur la conti nui té du bâti et le nombre d’ha bi tants. On ap pelle uni té ur baine une com mune
ou un en semble de com mu nes pré sen tant une zone de bâti conti nu (pas de cou pure de plus de 200 mè tres entre deux
cons truc tions) qui compte au moins 2 000 ha bi tants.


